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UNE PRETENDUE TRAHISON

“ l-a trahison rte M. Tassé,” tel est 
le titre d’une charge à fond de train 
que vient de publier le F<-et l'ress 
contre le député d’Ottawa. L- 
confrère ne s’est pas même contenté 
d’un article, il l’a assaisonné de 
deux entrefilets pour donner plus 
de force à sa dénonciation.

Quelle est donc cette prétendue 
trahison qui fait pousser des cris 
de paon au confrère ? C’est ce que 
nous allons voir.

Comme toujours, le Free Press 
recourt au mensonge pour atta
quer ses adversaires. Ainsi, il 
prétend que M. Tassé a voté pour 
abolir la Cour Suprême—ce qui, 
dit-il, ferait perdre $200,000 à la 
ville.

Or, aucun bill de cette nature 
n'a été présenté. Le bill pour 
lequel M Tassé a voté est le bill de 
M. Landry qui demandait non pas 
d’abolir mais de supprimer la juri
diction de la Cour Suprême dans 
les matières civiles. Quand bien 
même le bill de M. 1 andry eut été 
adopté, la Cour Suprême n’en serait 
pas moins encore debout ; seule 
ment sa juridiction aurait été dimi
nuée.

En 1881, un bill fut présenté 
par M. Landry pour abolir la Cour 
Suprême, et M. Tassé vota contre. 
Mais lorsque M. Giiouard présenta 
un bill, dans cette même session, 
pour enlever les causes civiles à la 
juridiction de la Cour Suprême, 
M. Tassé déclara qu’il voterait pour 
un bill de cette nature, tant qu’on 

- n’aurait pas reconstitué ce tribunal 
de façon à mieux protéger les lois 
françaises du pays. En effet, deux 
de ses membres seulement sont 
versés dans la langue et dans le 
drt.it français, et ils peuvent ren
verser une décision qui aurait été 
rendue par cinq juges de la Cour 
d’Appel.

Comme rien n’a été fait depuis 
1881 pour redresser celte anomalie, 
notre député s’est tout simplement 
montré logique en volant comme 
il l’a fait.

Le Free Press commet donc un 
double mensonge lorsqu’il prétend 
que M. Tassé a voté pour abolir la 
Cour Suprême et pour faire pe dre 
$200,000 à la ville. Il est vrai qu’il 
est tellement coutumier du fait que 
ça ne tire guère à conséquence.

LES BATELIERS CANADIENS

Une dépêche de Queenstown 
nous informait, hier matin, que 
les bateliers canadiens s’étaient 
mutinés à bord du navire qui les 
ramenaient d’Alexandrie. La nou
velle a causé en celte ville une 
certaine sensation.

Pei sonne n’ignore que le code 
maritime est très sévère à l’article 
de la mutinerie en mer parmi les 
passagers ou les équipages ; mais 
nous ne croyons pas qu’il y ait 
lieu pour ceux qui comptent parmi 
les bateliers canadiens des parents 
ou des amis de s’effrayer à leur 
sujet.

Nos “ voyageurs ” ne sont pas 
des militaires, et les quelques mois 
de service qu’ils ont faits en Egypte 
n’ont pu les briser parfaitement à la
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sang-froid ; mais, j’ai lu l’article de 
l’Electeur à son adresse, et je ne 
connais personne qui n’eût mis 
son pied quelque part jau malappris 
qui aurait écrit comme M. Lange- 
lier l’a fait.

En attendant, MM. Landry et 
Benjamin Trudel ont reçu ordre 
de comparaître devant le magistrat 
de police U’Gara, et le dénoûment 
de cette affaire va avoir lieu en 
Cour.

Free Press est ni plus ni moins 
qu’absurde.

discipline. Il se pourrait fort bien 
qu’ils aient enfreint quelque règle
ment arbitraire pendant le voyage ; 
d’autant qu’ils n’avaient plus leurs 
guides naturels, M. l’abbé Bou
chard. MM. Dennison, Anmond, 
Neilson et Kennedy. Mais jusqu’à 
preuve du contraire nous nous refit 
sons de croire à leur participation 
dans un acte criminel.

Nos bateliers auront pris leurs 
ébats un peu plus bruyamment que 
ne le font les passagers ordinaires 
et les officiers du bord s’en seront 
émus. Ce doit être là le fond de 
toute l’affaire.

O. POTVIN,
Barbier et Marchand de Tabac

FETES! FETES! FEÏÏS!
MAGASIVOE ti OS.M. Laurier demandera lundi pro

chain si une proposition a été reçue 
du gouvernement de la province de 
Québec offrant $5,000,000 pour le 
chemin de fer de la rive Nord, et 
réclamant une allocation égale à 
Pintérêtde 5 pour cent sur cette 
somme.

No 164 RUE BROAD,
( Vis-à vis la GARE du PACIFIQUE.)

Des ouvriers sont attachés A cet établisse
ment, pour la couue des cheveux et la barbe.

Dans le dépai tem nt du commerce, ae 
trouve un assortiment complet de Tabacs, 
Cigares, Pipes, de divers t rit et qualités.

floiTAussi Estampilles de |a Poste, pour 
lettres et journaux.

Ottawa, 7 février, 1886.

CHAMPAGNE, ! VINS RECHERCHÉ» 
ClUAHKS 1

î7n assortiment complet de liqueur» 
choisies et cigares, vient ’être reçu au 
numéro 450, rue Sussex à l’entrepôt W. O. 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, Qarton 
et Gastier, St. Julien, Sa•• terne, Brlsaon, 
Ayala, Chateau-d’ay, f. H Mumm, Chm- 
treuse, Kuramel B-médi tine, Curac. o, 
Moraskno Vertmouth, Torino, Kau-de-Vle, 
Gin. en fuie et en caisse.

CIG A R RS do qualités variées, importés 
et Canadiens.

Or r.-» pinnii t m t exécutés, livrés 
à domicile.

Sir Richard Cartwright va re
mettre sur le tapis, mercredi pro
chain, la question du prêt de 
$300,000 fait à la banque d’Echange, 
et l’on peut s’attendre à un débat 
vigoureux et intéressant.

E. 6. LAVERDUREJ’ai dit que nous avons eu des 
discours, et j’ajouterai volontiers 
que cela devient un peu épidémi 
que. Les travaux des séances s’en 
vont, en effet clopin-clopant, grâce 
à cette manie. Tout à l’heure, c’est 
M. Tupper qui a engagé le débat 
au sujet de l’acte de M. Cameron 
(Huron) pour amender la loi de la 
preuve en matières criminelles, de 
manière à permettre aux personnes 
accusées de délit d’être témoins 
au bénéfice de leur propre cause. 
La mesure du député de Huron 
contient en germe des dangers 
considérables. Elle est en butte à 
de grandes objections, et elle ne 
semble sous aucun rapport donner 
plus d’efficacité à la loi qu’elle affec
te. C’est pour la troisième fois qu’elle 
vient devant le Parlement, et en 
Angleterre elle a subi des échecs 
semblables.

Après M. Tupper, MM. Wood- 
worth, Lister, Beaty ont successi
vement fait l’éloge du bill en ques
tion. Enfin un amendement pour 
le renvoyer à six mois a été re
poussé, et après avoir subi sa se 
conde lecture, il a été déféré à un 
comité spécial.

Un bill pour amender l’Acte des 
licences de 1883 a été admis à sa 
première lecture, sur proposition 
de M. Foster.

MAGASIN GÉNÉRAL DE

FERRONNERIE NU. 450. RUE SUSSEX
W. O. TIcRAY,

Propriétaire.
Ottawa. 5 Déc 1884

Bureau (l’igi-ut (fini meuble
MACDONALD

N0 9 RUE ELGIN.
ÉTABLI 1881.

LES CAISSES D’EPARGNE Vous trouverex chez moi tout ce 
qu’il faut dans cette ligne21 février.

Je vous parlais hier de l’affaire 
Landry- Langelier. Elle vient de 
se terminer en Cour de Police. M 
Landry a confessé jugement et a 
été condamné à $20.00 de frais et 
d’amende, et M. B. Trudel, qui 
était accusé de conspiration, » dû 
payer $10.00 d’amende et les 
frais.

Le Globe en veut actuellement 
aux caisses d’épargne. “ L’argent 
déposé là, dit-il, est aussi impro
ductif que s’il était tenu dans un 
vieux chausson.’’

La comparaison n’est pas des 
plus relevées, mais par contre elle 
est superlativement fausse.

L’argent déposé dans les caisses 
d’épargne constitue pour le gou 
vernement un véritable emprunt 
qu’il affecte aux travaux publics.

Si le Canada doit emprunter quel
que part, mieux vaut que ce sou 
chez lui qu’ailleurs, parce que dans 
ce cas l’intérêt dû et payé sur ces 
emprunts demeure dans le pays et 
profite à ses nationaux.

Au reste les caisses d’Epargue 
ne feraient-elles qu’inspirer à la 
population le sentiment de l’écono
mie quelles auraient encore suffi 
samment leur raisou d’être.

Outils, Clous, Câble, Chaîne.
sto.

Peintures, Huiles, Vernis, Vitres, Mastir,
Etc.

Comme par le passé un assoi I 
ment complet de

QUINCAILLERIE. 
69 &7l Rue WILLIAM Sm;. iSLorgnon. Nouvelle Annonce A. B. MACDONALD,

Encanleur de la Reine,
253 RUE NICHOLAS

Un remette contre l’Epllepele

La bolution Laroyenne, ce pré 
deux remède contre l’épilepsie, qui 
a déjà produit au Canada des cures 
merveilleuses, commence à être 
apprécié à sa juste valeur, et les 
médecins, en particulier, qui ont 
eu l’occasion de sVn servir, tm pro
clament tous l’efficacité. Ceux qui 
ont dans leur famille quelque per
sonne atteinte d’épilepsie, feront 
bien d’en faire l’essai.

A vendre, à Ottawa, dans la 
pharmacie de M. G O. Dacier, rue 
Sussex. Dépôt général, à Québec, 
dans la pharmacie du Dr Ed Morin 
et Cie, rue St Jeau, 314, Québec.

Le soussigné remercie 
pratiques, pour T encouragement lit 
qu’eues n’ont cessé de lui accorder depuis 
qn’il est dans le commerce Atijour l’hu 
il a le plaisir de les informer qn’L ,rient de

ses nornb>reuses 
libéral RESIDENCE

Aux Inventeurs 
J. Coursolle & Cie.,

recevoir

10,000 pièces de Tapisserie Chinoise
N nivellement importée, avec aussi an lot 

de patrons fleuris pour chassis- Papier vert 
de 36 x 42 pouces. Papier doré et argenté. 
Livret de Messe Anglais et Français, et 
une foule d’autres articles religieux, pour 
école, trop longs à énumérer ici.

Venant également d'être reçu un assorti
ment complet de CHAPEAUX du PRIN
TEMPS et de L'ETE, à très bas prix.

Verreries, Bijouteries, etc., ae premier 
choix : Vaisselle anglaise, à très bon 
marché.

On
teindre et repasser toutes 
res, à des prix modérés.

EDOUARD THEREAU,
290 Rue DAJjHOUSIE.

Solliciteurs de Brevets <T Invents* , 
Dessins de Fabrique, Marques 

de Commerce et de Bois 
Agence et Correspondant* aux Etat»» 

Onto, en Angleterre et en France.

3. COURSOLLE & Cie.,
Chambre Victoria,

Vls-à-v* e bureau des Brevets,
OTTAWA, Car
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AU PARLEMENT
continue comme ci-devant à repasser, 

sortes de fourru-20 février.
Il y avait des discours, et des 

cou is de cravache dans l’air 
cette après-midi, et nous avons 
eu le spectacle des uns et des 
autres. Les coups de cravache 
ont été donnés dans le couloir des 
députés, à deux pas de l’enceinie 
parlementaire. C’est M. Landry, 
de Montmagiiy, qui s’était chargé 
de remplir celte partie du pro
gramme, et il a travaillé de main 
de maître. La victime a été M. 
Charles Langelier, avocat, de Qué
bec, gros et solide garçon qui pro
mène orgueilleusement six pieds 
de chair dans l’espace, et qui est 
sorti de la bagarre la figure horn 
blement maltraitée.

L’exécution a eu heu vers les 
cinq heures, et elle n’a duré qu’une 
minute. M. Landry, ayant vu M. 
Langelier à la galerie des journa
listes, aurait été l’attendre au pied 
de l’escalier, s’il faut en croire la 
version publique, et là, après lui 
avoir demandé s’il était l’auteur de 
certains écrits parus dans l’Eltic- 
teur durant janvier et avoir reçu 
une réponse affirmative, il tira un 
fouet de dessous son habit et lui 
cingla la figure de plusieurs coups 
Un quart-d’heure plus tard, le dé
puté de Montmagny avait repris 
son siège, souriant et tranquille 
comme si rien d’extraordinaire ne 
venait de se produire.

Je n’approuve certes jamais les 
actes de violence. Si la loi existe, 
c’est en effet pour qu'on eu use 
Mais, il est des circonstances si 
incontrôlables, il est des vilénies si 
lâches et si injurieuses que vrai
ment l’on ne peut pas beaucoup ad 
mettre d’autres armes que la force 
brutale pour les relever. M. Landry 
aurait dû, à la vérité, avoir plus de

LIBRAIRIE FRANÇAISE 
D’OTTAWA

Vous trouverez toujours à cette 
librairie un beau choix de livres de 
prières, d’histoires, d’écoles, four 
nitures de bureaux, articles reli
gieux et de fantaisie, etc.

Une visite est sollicitée.
F. G. GUILLAUME,

455 Rue Sussex.

E. VEZIJYA
BIJOUTIER et HOBLOQEB

No, S36. Rue Sussex,
OTTAWA.

CADEAUX DE NOËL ET
du jour dk Ivan

Assortiment complet de Bagues, A 
Epingles, Boucles d’oreilles. Mo 

en or et en argent
A MOITIÉ PRIX

ge fait à ordre sous le plu 
délai à des prix modérés.

AGENT pour la célèbre montre H aitLa.
EL VBZISTA.

Port, voisin, do VAK1KTT LAI 1.,

21 Not. '84
Notre droit criminel offre des 

difficultés d’interprétation que l’ex
périence du passé a souvent signa 
lées. Il y a là des obscurités, des 
fautes, qui demandent d’être élimi 
nées, et c’est cette œuvre que M. 
Ouimet s’est proposée, en dressant 
son bill pour amender la loi crimi 
nelle du Canada. L’esprit du droit 
lui même n’est pas efiecté par la 
mesure du député de l,aval, mais 
les défectuosités de la phraséalogie 
seules sont revisées et amendées.

LEÇONS DE CHANT
Madame Cbristin recevra les élèves qui 

voudront bien !’honorer de leur confiance, 
chez madame Lamothe, au No 376, rue Sus
sex, vis-a vis la Basilique. 17 janv.—1 m

nik aux

Mdougall, Macdougall & Belcourt,
GRANDE SOIREE

D amatiqne et Musicale
AVOCATS, PROCUREURS,

Agents pour les affaires de la Cour Sn- 
rôme, le Parlement, et des Départements 
t Canada, *c.
“Scottish Ont,rio Chambers" coin des 

rues Sparks et Elgin, Ottawa.
Hon. Wm. Maododoall, O. R.

Frank M. Maododoall.*
N A. Biloodbt, L.L. M.

N. B.—Mr. Belcourt, membre du Barreau 
d’Ontario et de celai de Québec, s'occupera 
aussi des affaires requérant son attention 

a cette dernière Province.

Donnée sous le palronnage de Son 
Honneur Frank McDougall, 

Maire d'Ottawa.

DIMANCHE,
Le 22 Février, 1885 

AC MUSES ROYAL
Par un groupe d’artistes de Montréal, 

assisté par les principaux amateurs d’Ot
tawa, et soutenus 
fesseur Duquette,

\ part le chant et la musique, deux op- 
pérettes durant ta soirée, savoir :

POUR LES FETES
GRANDE REDUCTION de PRIS

M. Ouimet a aussi introduit un 
autre bill aux fins de sévir contre 
les maisons de désordre, qui, on 
le sait, sont une source féconde de 
crimes de tous genres et de démo 
ralisation sociale. L’initiative que 
le député de Laval vient de prendre 
était désirable depuis longtemps, 
et les mesures de répression qu’il 
soumet à la Chambre recevront 
sans aucun doute la sanction 
qu’elles méritent

12 Photograiililes (cabinet) et 
lin magnifie,ne Cadre (va

lant 81:00) pour 0:t.OO.
2 PORTRAITS SOR ZINC. 29 Cents

is. bbujAwosir,
So 460 KDE SI S8EX, OTTAWA.
P. 8 —Réduction de 50 pour cent sur 

son assortiment de cadres.

FUMLZ
LES CIGARES

par l’orchestre du pro- 
de cette ville.

JEAN LOUIS et J. AN PIERRE LB.TACKABERRYCABLEOpérette à deux personnages.

t ne MINUTE TROP TARD ENCANTBUR, COURTIER

MARCHAND
A

Commission

BTGrande opérette en trois personnages.

Le correspondant parlementaire 
du Free Press s’en est fait donner 
sur les doigts de la bonne manière, 
il y a un instant. L’hon. M. Royal 
et M. Girouard ont opposé, en effet, 
un démenti formel à certain pas
sage d’une de ses lettres où il ac
cuse ces deux députés de 
s’être levés de leurs sièges pour 
entendre la communication fran
çaise d'un message de son Excel
lence le Gouverneur-Général et 
d’être demeurés assis pendant 
qu’on en donnait la lec ure an
glaise. Pour qui connaît MM. 
Royal et Girouard, l’accusation du

OHIOOT,
Comédie à trois personnages milni

IfleÈTLe portes seront ouvert s ù 7 lus,
et le spectacle commencera à 8 heures Agit comme arbitre et commlssalre-priseii r

Il JJprécises.
Bureaux : RUE SPARES

(Enfaee de l’Hôtel Rosse!:,)
Oil AWA.

PRIX IF ADMISSION: 
Siège d’Oreh astre, .
Parterre et Balcon 
Gall ries................

MANUFACTURÉS PAR..60 cents 
.25 can's 
•1: cents TERRE A VENDUES. DAVIS & FILS Quatrième pa 

cession de Glonc 
Cette te

rtie do lot No 26. 
ce-ter, sur la rivière 

»rre comprt nd 42 acres de terrain, 
dont la moitié «e: en terre meuble, propice 
an Jardinage, l'antre moitié e»t en terre 
glaise de première qualité. S’adresser à 

GEORGE HAT, 
Marchand de Ferronneries, 

54 Bue SpArkw, Ottawa.
12 80V
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Ottawa.SEUL DEPOT A HULL

POUB LX VENTS DU

“CANADA” l] fil

Cher. M. Z. GBOLEAC,
Rue Principale. 3 déc. '*»! 3 m
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